FABRICATIONS METALLIQUES et ELECTRIQUES

Vérificateur : AIB VINCOTTE

A)
Vérification de la matérialité des rapports d’entreprises.

Le vérificateur a pu vérifier la matérialité des dossiers des entreprises participantes.  Tous les dossiers étaient disponibles et comprenaient pour l’année 2004 :

-
les consommations énergétiques

-
les volumes de production

-
les indices IEE et IGES

-
les modifications apportées à l’entreprise
De même, les données de l’année de référence ont pu être consultées.

B)
Vérification de la bonne transposition des données.

Le vérificateur a vérifié par sondage si les données transmises par les entreprises avaient été correctement exploitées par la Fédération.  Il a choisi trois entreprises de tailles différentes (du point de vue intensité en énergie).
Une erreur de transcription a été décelée sur l’IGES d’une de ces 3 entreprises ; après correction, l’IGES du secteur passe de 87,13 à 87,35%.

Les sondages réalisés n’ont pas permis de déceler d’autres erreurs significatives dans l’encodage des données 2004 ni dans celles de l’année de référence.  Les données et résultats présentés dans le rapport d’avancement sont identiques à ceux calculés dans le fichier « excel ».  En particulier, le vérificateur s’est intéressé aux données de production totale, de consommation totale et aux valeurs d’indices.

C)
Vérification de la bonne application des règles définies et des méthodes de calcul
-
Les fichiers « excel » étaient exempts d’erreurs de calcul, en particulier, les coefficients de conversion utilisés étaient conformes à ceux prescrits par les différentes notes techniques.

-
Les calculs des IEE et IGES du secteur pour 2004 n’ont pas été effectués selon les règles définies.  Le calcul est basé sur la moyenne des indices individuels pondérés sur base de la consommation totale d’énergie primaire de l’année concernée, alors que la consolidation sectorielle doit se faire simplement en divisant la somme des numérateurs des indices individuels par la somme des dénominateurs de ces mêmes indices.  Toutes corrections comprises, les indices deviennent finalement 87,3 au lieu de 88,1 pour l’IEE et 86,4 au lieu de 87,3 pour l’IGES.
-
Les coefficients utilisés par les entreprises pour calculer les émissions sont parfois différents de ceux prescrits par les notes techniques.  Hormis cette remarque, les entreprises ont correctement appliqué les règles définies dans les notes d’orientation.

D)
Conclusion et recommandations
Les travaux de vérification ont mis en évidence des erreurs dans le calcul des indices IEE et IGES.
Il est recommandé :

-
de veiller à conserver les mêmes facteurs d’émission sur la durée de l’accord de branche. Si un changement devait se justifier, il conviendrait d’ajuster également l’année de référence et donc les indices.

-
de faire valider les données des entreprises par un réviseur qui attestera la réalité des quantités produites et des énergies consommées  déclarées par les entreprises dans le cadre de l’accord de branche.

